
Pollution atmosphérique
ISSN : 2268-3798
Publisher : Association pour la Prévention de la Pollution Atmosphérique

217 | 2013  
Varia

Primequal-Predit – « Pollution de l'air et
transports terrestres »
Isabelle Roussel and Lionel Charles

https://www.peren-revues.fr/pollutionatmospherique/786

DOI : 10.4267/pollution-atmospherique.786

Electronic reference
Isabelle Roussel and Lionel Charles, « Primequal-Predit – « Pollution de l'air et
transports terrestres » », Pollution atmosphérique [Online], 217 | 2013, Online since
17 avril 2013, connection on 26 février 2026. URL : https://www.peren-
revues.fr/pollutionatmospherique/786

Copyright
CC-BY

https://www.peren-revues.fr/pollutionatmospherique/786


1

Primequal-Predit – « Pollution de l'air et
transports terrestres »
Isabelle Roussel and Lionel Charles

BIBLIOGRAPHICAL REFERENCE

Programme de recherche et d'innovation dans les transports terrestres (PREDIT).
Pollution de l'air et transports terrestres : Dix ans de recherche. La Documentation
Française, 2012, 83 p.

TEXT

Cet ouvrage, court et synthé tique, est la suite édito riale d’une étude
effec tuée par le cabinet Erdyn Consul tants en 2011, complétée par les
apports de plusieurs des membres des comités scien ti fiques et
d’orien ta tion des programmes Prime qual (programme de recherche
inter or ga nisme pour une meilleure qualité de l'air à l'échelle locale) et
Predit (programme de recherche et d’inno va tion dans les trans ports
terrestres). Ces programmes ont été mis en place et financés par le
MEDDTL et l’ADEME. L’ouvrage est consacré aux recherches menées
spéci fi que ment, depuis 2001, dans le cadre de Prime qual, en rela tion
avec les trans ports terrestres, à un moment qui constitue un tour‐ 
nant impor tant dans l’évolu tion des connais sances en matière de
qualité de l’air, en parti cu lier en ce qui concerne la physico- chimie
des parti cules et leur impact sanitaire 1. Compte tenu de la variété des
thèmes d'études traités, la présen ta tion d'une telle synthèse, qui
constitue une large revue de l’évolu tion des connais sances acquises
ces dernières années présen tées de façon acces sible au non- 
spécialiste, est le fruit d’un impor tant travail de lecture, d’analyse et
de mise en forme dont le résultat mérite d'être salué.

1

Les enjeux liés à la pollu tion générée par les trans ports terrestres,
parti cu liè re ment les trans ports urbains, à la fois sanitaires 2 et envi‐ 
ron ne men taux, ont inter pellé la puis sance publique qui a cherché à
mobi liser, à travers le programme Prime qual lancé en 1995, les cher‐ 
cheurs des nombreuses disci plines concer nées  : toxi co logie, épidé‐ 
mio logie, pneu mo logie, physico- chimie de l'at mo sphère, dyna mique
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et météo ro logie, métro logie, écologie, sciences écono miques et
sociales… Évoquant les liens avec le programme Prédit ainsi qu’avec le
programme Gestion et impact du chan ge ment clima tique, Séve rine
Kirchner, prési dente du conseil scien ti fique de Prime qual,
souligne  : « Les condi tions ont donc été créées d'ou vrir un débat plus
systé mique sur la ques tion de l'im pact des trans ports terrestres sur
l'en vi ron ne ment et poser à la recherche les ques tions les plus sensibles
pour mieux gérer les situa tions exis tantes, accom pa gner l'in no va tion et
garantir ainsi une meilleure sécu rité sani taire et environnementale  ».
Offrant une rapide synthèse des actions et des poli tiques menées,
rappe lant en parti cu lier le rôle de l’Union euro péenne, l’ouvrage
rappelle l’ampleur des enjeux concer nant les trans ports à l’échelle
mondiale, avec un parc de voitures qui devrait passer de 700 à 900
millions d’unités en 2009 à 1,2/1,5 milliard en 2030 et 3 milliards en
2050. La crois sance du parc, faible dans les pays de l’OCDE, devrait
atteindre 4 % par an dans les pays en crois sance rapide, telle la Chine
qui constitue déjà le premier marché auto mo bile mondial.

À travers sept appels à propo si tions de recherche lancés sur la
période concernée, ce sont 89 projets qui ont été soutenus, repré sen‐ 
tant au total plus de dix millions d'euros de finan ce ments publics. Sur
cet ensemble, 26 projets ont été iden ti fiés comme compor tant un lien
avec les trans ports terrestres. La liste complète est fournie en annexe
de l'ou vrage et les rapports finaux sont aujourd’hui acces sibles, à
quelques rares excep tions près, sur le site du programme,
www.prime qual.fr. La synthèse réalisée a pour ambi tion de dresser
un bilan des connais sances acquises à travers ces travaux et éven‐ 
tuel le ment d’en cerner les manques de façon à permettre la réorien‐ 
ta tion ulté rieure du programme.

3

La présen ta tion des recherches est struc turée autour de trois axes
théma tiques  : la carac té ri sa tion des émis sions et de la pollu tion de
l'air dues aux trans ports terrestres, l'im pact de ces émis sions
polluantes et l'éva lua tion des poli tiques publiques (régle men ta tion,
usages, progrès tech no lo giques...) mises en œuvre dans le domaine
des trans ports, en mettant l’accent sur la prise en compte de l’indi‐ 
vidu. Les projets liés à la carac té ri sa tion des émis sions sont les plus
nombreux et ont béné ficié des finan ce ments les plus impor tants,
suivis de ceux concer nant les impacts, en parti cu lier sani taires, et
enfin ceux concer nant l’évalua tion des poli tiques publiques.
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Carac té ri sa tion des  émissions. Si le programme Prime qual est
depuis l’origine très large ment pluri-  et inter dis ci pli naire, la dimen‐ 
sion propre ment physico- chimique a toujours constitué un axe fort
des recherches conduites dans le cadre du programme. La carac té ri‐ 
sa tion précise de la pollu tion est consi dérée comme un enjeu majeur
pour définir des poli tiques publiques perti nentes et effi caces.
Plusieurs projets impor tants s’y sont atta chés, avec une atten tion
parti cu lière aux polluants primaires et secon daires en rela tion avec la
pollu tion parti cu laire et la ques tion des aérosols.

5

Des travaux expé ri men taux ont en parti cu lier cherché à carac té riser
les émis sions de parti cules par les moteurs Diesel tandis que des
progrès impor tants ont été effec tués dans la métro logie et la descrip‐ 
tion des parti cules les plus fines, de taille infé rieure à 2,5�, qui ont
l'im pact le plus impor tant sur la santé. Une atten tion toute parti cu‐ 
lière a été portée au carbone suie (qui a aussi un rôle sur le rayon ne‐ 
ment solaire et l'al bedo et donc sur le chan ge ment climatique).

6

Un travail impor tant a consisté à carac té riser les sources des
polluants avec une atten tion spéciale sur les métaux présents dans
les gaz d'échap pe ment des véhi cules Diesel.

7

Des études comme celle de H.  Guegan 3 ont permis d'iden ti fier la
signa ture chimique des diffé rentes sources sur les parti cules mesu‐ 
rées. D'autres études ont utilisé les isotopes du carbone pour préciser
la nature des carbu rants utilisés. Le projet Formes 4 a permis d'iden ti‐ 
fier les sources primaires et les polluants secon daires. Ainsi, la frac‐ 
tion orga nique de l'aé rosol analysé en été à Marseille est large ment
d'ori gine secon daire en raison de trans ferts gaz- particules au sein de
réac tions photochimiques.

8

Des recherches ont permis de mieux carac té riser la pollu tion de l'air
pour mieux évaluer l'ex po si tion des habi tants et donc les impacts
auxquels ils sont soumis. Une étude du Labo ra toire Central de la
Préfec ture de Police (LCPP) a permis de diffé ren cier les niveaux d'ex‐ 
po si tion des cita dins en fonc tion du mode de trans port utilisé, ce qui
fournit un argu men taire inté res sant en faveur de la promo tion des
modes de dépla ce ment dits « doux ». La descrip tion des projets s'ac‐ 
com pagne des impli ca tions que ces connais sances nouvelles peuvent
avoir en matière de poli tiques publiques (surveillance, inter ven tion) :
sont ainsi évoqués les AASQA, les PDU, mais aussi les direc tives euro ‐
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péennes, dont un certain nombre d’études font appa raître des insuf fi‐ 
sances poten tielles (néces sité de mesurer les parti cules de dimen sion
1 micron  «  même si l’avancée à une norme de 2,5 µ est
déjà pertinente »).

Connais sance des impacts sur la santé, l'en vi ron ne ment et
les  biens. Les études épidé mio lo giques et toxi co lo giques repré‐ 
sentent la majeure partie des études réali sées (7 projets sur les 11
retenus dans ce groupe y ont été consa crés). Les projets toxi co lo‐ 
giques ont mis en évidence le rôle des parti cules issues de l'aé rosol
urbain dans l'in flam ma tion des tissus bron chiques, appor tant un
éclai rage renou velé sur les méca nismes de l’asthme et de l’allergie.
Cette inflam ma tion est inver se ment propor tion nelle à la taille
des particules 5 et les réac tions les plus impor tantes sont obser vées
chez les sujets  asthmatiques 6. Une autre étude s’est inté ressée à la
géno toxi cité des parti cules préle vées en proxi mité au  trafic 7. Si le
prin cipal risque de BPCO (broncho- pneumopathie chro nique
obstruc tive) est le tabac, une étude 8 suggère que la pollu tion atmo‐
sphé rique peut augmenter l'effet de la fumée tabagique.

10

Dans le domaine de la santé, l'étude menée par L.  Charles 9 met
l’accent sur la mécon nais sance en France du concept de santé envi‐ 
ron ne men tale et sur la faible infor ma tion des popu la tions quant aux
poli tiques menées dans ce domaine.

11

Une étude portant sur « Pollu tion de proxi mité, Trans port et Agri cul‐ 
ture » 10 a cherché à préciser l'im pact des infra struc tures routières
fran ci liennes sur les espaces agri coles. Si elle a pu détecter la
présence de divers métaux, l’incer ti tude des résul tats ne permet pas
d’envi sager une prise de déci sions lourdes de consé quences
puisque «  imposer une distance de sécu rité de 250 mètres touche rait
48 % des exploi ta tions agri coles fran ci liennes et condam ne rait 10 % de
la surface agri cole utile (SAU) de la région ».

12

Les incer ti tudes pèsent égale ment sur la perti nence de l’usage de
maté riaux (à base d’oxydes de titane) pour réduire les polluants.

13

Un troi sième axe recense les études qui ont permis d'éclairer les
poli tiques publiques, s’inté res sant à la fois à l’évalua tion ou la prévi‐ 
sion d’effi ca cité des poli tiques publiques, mais aussi au ressenti par
les popu la tions de ces poli tiques. Ces études sont peu nombreuses
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mais l'une d'entre  elles 11 essaie de rensei gner l'ac cep ta bi lité des
mesures de régu la tion. Il s'agis sait d'ex plorer  «  les contra dic tions
appa rentes entre sensi bi lité crois sante des usagers à l'en vi ron ne ment,
partage modal toujours large ment favo rable à l'au to mo bile et faible
soutien de la popu la tion vis- à-vis des mesures poten tiel le ment contrai‐ 
gnantes prises par les pouvoirs publics ». Dans le même ordre d'idée,
les conclu sions de l'étude menée par le Labo ra toire Trans ports
et Environnement 12 consi dèrent que «  les citoyens inter rogés iden ti‐ 
fient les trans ports en général et la voiture en parti cu lier comme source
de pollu tion et attendent que des inno va tions tech no lo giques viennent
réduire les émissions. » Cette conclu sion, tirée en 2009, peut aussi se
lire comme le poids de la matrice tech nique sur l’appré hen sion des
risques liés à la pollu tion et plus large ment à l’environnement.

Au final, l’ouvrage très synthé tique est aussi didac tique, chaque
chapitre s'achève par un encart qui précise les prin ci paux points à
retenir tandis que la défi ni tion des termes tech niques fait l’objet
d’encarts dans le texte (AASQA, formal dé hyde, HAP, etc.). Il dépasse le
simple recen se ment des études effec tuées, cher chant à montrer
l’apport poten tiel des connais sances acquises tant sur les poli tiques
publiques que sur la préven tion sani taire. Cepen dant la ques tion
même de ce trans fert, de ses condi tions et de sa mise en œuvre, si
elle est soulevée, n’est pas discutée, ni dans l’ouvrage ni au sein du
programme. Est simple ment enre gis trée l’insa tis fac tion des popu la‐ 
tions en matière d’infor ma tion sur les actions conduites par les
pouvoirs publics. La rela tion entre les connais sances et l'ac tion n'est
ni simple ni linéaire, elle emprunte de multiples détours, à la fois en
termes de commu ni ca tions mais aussi de mises en œuvres spéci‐ 
fiques, en parti cu lier à l’échelle locale, répon dant à l’attente spéci‐ 
fique des populations.

15

L’acquis majeur du programme sur la période étudiée concerne la
prise de conscience de l'im por tance du rôle joué par les parti cules
selon leur taille et leur nature dans la rela tion entre pollu tion de l'air
et santé. Si cet éclai rage mis en avant sur la scène publique est un
passage obligé pour susciter une préven tion perti nente, il est encore
loin de fournir une décli naison claire concer nant les actions à mettre
en œuvre tant il inter roge l'usage de la voiture, l'agri cul ture et la
convi via lité du feu à l'âtre, sans oublier le tabac, autant d'ha bi tudes
forte ment ancrées dans les cultures et diffi ciles à modi fier par décret.
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NOTES

1  . Auquel un APR spéci fique a été dédié en 2003.

2  . Comme le rappelle d’emblée l’ouvrage, l’impact sani taire de la pollu tion
peut s’évaluer à la morta lité annuelle préma turée corres pon dante (370 000
décès en Europe (AEE) ou 42 000 en France). Les coûts liés à la pollu tion
sont évalués à 30 milliards d’euros pour l’ensemble de l’Europe.

3  . Guegan H, 2006, Mise au point d'un outil de déter mi na tion de la contri ‐
bu tion des sources de pous sières fines.

4  . Jaffrezo JL, 2010, Frac tion orga nique de l'aé rosol urbain : métho do logie
d'es ti ma tion des sources (FORMES).

5  . Marano F., 2001, Rôle des parti cules atmo sphé riques fines dans l’induc tion
des patho lo gies cardio res pi ra toires d'ori gine inflam ma toire. Étude in vitro des

L’abandon au moins momen tané du projet de ZAPA, lui- même direc‐ 
te ment fruit des avan cées de la recherche comme de la pres sion
euro péenne, illustre la diffi culté à mettre en place des mesures signi‐ 
fi ca tives en matière de qualité de l’air, dans un envi ron ne ment
marqué par la place consi dé rable accordée au diesel comme carbu‐ 
rant auto mo bile, alors qu’il est une source majeure de parti cules
fines. On ne peut non plus ignorer le fait que, paral lè le ment à ces
avan cées, un certain nombre d’études concluent sur la complexité
des résul tats présentés  ; ceux- ci reposent sur des hypo thèses de
travail et des choix métho do lo giques qu'il convient de garder
présents à l'es prit avant de géné ra liser les résul tats pour en tirer des
leçons géné rales. Préci sé ment, l'in térêt de ces études au plan collectif
– comme de cet ouvrage qui les recense – est d’ouvrir des ques tions,
de poser des inter ro ga tions qui permettent de créer un espace de
débat néces saire avant la prise de déci sions régle men taires. En
mettant en exergue le rôle des parti cules, les résul tats de ces
recherches ont surtout contribué à iden ti fier des problèmes
complexes diffi ciles à résoudre par des solu tions simples. Cet ouvrage
et l'ef fort de synthèse qu'il présente offrent l’occa sion de cerner les
éléments qui restent sans réponse immé diate pour donner plus de
lisi bi lité à la ques tion de la qualité de l'air et en déve lopper la maîtrise
en synergie avec les actions déve lop pées face au chan ge‐ 
ment climatique.
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inter ac tions  entre la muqueuse respi ra toire et les cellules de l'en do thé ‐
lium vasculaire.

6  . Magnan A, 2001, Étude de l'in fluence des parti cules Diesel sur l'ac ti va tion
des lympho cytes T chez l'asth ma tique allergique.

7  . Zmirou, 2001, GENOTOX'ER.

8  . Aubier, 2001, Rôle des inter ac tions parti cules diesel- fumée de ciga rette
sur les BPCO.

9  . Charles L, 2009, Pollu tion atmo sphé rique et santé envi ron ne men tale.
Quels enjeux, quels acteurs ? Quelle préven tion ?

10  . Loubet B., Aubry C.  et al. (coord.), Pollu tion de proxi mité, trans port et
agri cul ture (PPTA), INRA- AgroParisTech, Airparif, IAU IDF, aout 2010.

11  . Orfeuil JP, 2001, Pollu tion auto mo bile et accep ta bi lité sociale des mesures
de régu la tion des dépla ce ments urbains.

12  . Philips- Bertin C, 2009, 80 entre tiens pour comprendre le rôle de la
percep tion et des repré sen ta tions dans la construc tion de la demande sociale
de réduc tion de la pollu tion atmo sphé rique due aux transports.

AUTHORS

Isabelle Roussel

Lionel Charles

https://www.peren-revues.fr/pollutionatmospherique/143
https://www.peren-revues.fr/pollutionatmospherique/507

